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moins bien disposén, et même le petit £tat,de

Rhode iHiand ne Tadopta qu'après un laps de deux

ans. Mais onze Ertat« l'ayant ratifiée, le gouver-

nement entra en opération, en 1789.

Si les Américains avaient été divisés au sujet

de l'adoption de la constitution, ils s'accordèi'ent

sans peine sur le choix du pcemier magistrat de

l'Union. Le cœur et la raison parlaient égale-

ment en faveur de celui qui, dans le champ de

l'honneur, avait assuré par sa valeur et ses talens

militaires le triomphe de la liberté, et qui s'était

ensuite retiré dans la vie privée, sans tache et

sans reproche. Washington fut donc élu Prési-

dent d'une voix unanime et accepta avec une ré-

pugnance qui fut loin d'être feinte, les hautes

fonctions dont l'exercice lui fut confié. John

Adaras fut élu Vice-président. On s'aperçut bien-

tôt des avantages de ce nouveau système de gou-

vernement, sous l'administration de ces dieux de

la patrie. La confiance publique fut rétablie, le

commerce couvrit la mer de ses vaisseaux, et la

condition du peuple s'améliora sensiblement.

Sur ces entrefaites, la révolution française avait

éclaté et l'Europe était en armes. Dans cette

lutte qui bouleversa l'ancien monde, les £tats-

UnÏM gardèrent la plus stricte neutralité. La
sage politique de Washington empêcha les Amé-
ricains de se prononcer pour aucune des parties

belligérantes. Cependant une majorité du peuple

des Etats-Unis était mue par une forte sympathit)
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